
GROUPES ISLAMISTES TERRORISTES AU CACHEMIRE INDIEN 
Le Cachemire est une région contestée entre l’Inde et le Pakistan depuis 1947. Elle a vu l’émergence de 
nombreux groupes armés, certains soutenus par le Pakistan, qui cherchent soit l’indépendance du Cachemire, 
soit son rattachement au Pakistan. Cette note présente une vue d’ensemble des principaux groupes terroristes 
d’inspiration islamiste opérant dans le Cachemire indien, mise à jour en mai 2025. 
 

 
 

  

  

  



  

  

  
 

Analyse et contexte 
Soutien externe 
Le gouvernement indien affirme régulièrement que plusieurs de ces groupes bénéficient du soutien 
des services de renseignement pakistanais (ISI), une accusation que le Pakistan nie systématiquement. 
Des rapports de l’ONU ont confirmé certains de ces liens, particulièrement pour des groupes comme 
LeT et JeM. 
Évolution récente 
Ces dernières années, on observe une tendance à la création de groupes à façade moins ouvertement 
islamiste (comme TRF) pour tenter de donner une image plus « politique » à l’insurrection. 
Plusieurs attaques récentes, notamment celle contre des touristes à Pahalgam en avril 2025, ont ravivé 
les tensions entre l’Inde et le Pakistan. 
Impact sur la population 
Le conflit du Cachemire a causé des dizaines de milliers de morts depuis le début de l’insurrection à la 
fin des années 1980. 
La population civile est prise en otage entre les groupes armés et les forces de sécurité indiennes, 
souvent accusées de violations des droits de l’homme. 
  



SCÉNARIOS PRÉDICTIFS 
L’évolution du conflit indo-pakistanais après les affrontements de mai 2025 pourrait suivre plusieurs trajectoires 
géopolitiques, intégrant les dynamiques régionales et internationales : 
 
1. Médiation des puissances extérieures 
États-Unis : 

• Pourraient intensifier leur médiation via le Quad (alliance USA-Inde-Japon-Australie) pour contenir 
l’influence chinoise. 

• Pressions économiques potentielles sur Islamabad via le FMI, conditionnant l’aide financière à une 
coopération antiterroriste. 

Chine : 
• Soutien prudent au Pakistan via des livraisons d’armes (JF-17 Block III) tout en préservant ses 

investissements dans le CPEC (60 milliards $). 
• Possible veto au Conseil de sécurité de l’ONU contre les résolutions visant Islamabad. 

Russie/Iran : 
• Offre réitérée de médiation via l’Organisation de coopération de Shanghai (OCS). 
• Téhéran pourrait instrumentaliser les chiites pakistanais pour exercer une pression asymétrique. 

 
2. Dynamiques régionales émergentes 
Golfe Persique : 

• Les Émirats arabes unis (3e partenaire commercial de l’Inde) pourraient utiliser leurs leviers énergétiques 
(10% du pétrole indien) comme outil diplomatique. 

Asie centrale : 
• Risque de contamination jihadiste via les réseaux talibans afghans, particulièrement le réseau Haqqani 

(lié à l’ISI depuis les années 1980). 
Bangladesh/Myanmar : 

• Possible exode de réfugiés rohingyas vers le Cachemire indien via la frontière poreuse de 4 096 km. 
 
3. Facteurs de déstabilisation interne 
Pakistan : 

• Crise économique aggravée (inflation à 38%, réserves de change à 4,3 milliards $ en mai 2025) pouvant 
déclencher des troubles sociaux. 

• Risque de fragmentation de l’appareil sécuritaire entre pro-ISI et factions pro-démocratiques. 
Inde : 

• Pressions électorales dans l’Himachal Pradesh et l’Uttarakhand (élections régionales prévues en 2026) 
pouvant modérer la ligne dure. 

• Vulnérabilité des infrastructures énergétiques (7 centrales nucléaires dans un rayon de 500 km de la 
frontière). 

  



SCÉNARIOS PROBABILISÉS 
 

Probabilité Scénario Mécanismes déclencheurs Impact régional 

45% Gel tactique 
Moratoire informel sur les frappes 
transfrontalières sous pression 
américano-saoudienne 

Stabilisation temporaire des marchés 
énergétiques 

30% Escalade 
asymétrique 

Attaque majeure du TRF contre un 
temple hindou au Rajasthan Suspension du traité Indus Waters II 

15% 
Conflit 
conventionnel 
limité 

Prise pakistanaise de la vallée de Dras 
(stratégique pour la NH1) Mobilisation de la 14e Armée indienne 

10% Crise 
nucléaire 

Déploiement de missiles Nasr (60 km) 
près de Sialkot 

Activation du système de 
commandement Nuclear Triad indien 

 
Note critique 
Le facteur déterminant réside dans la capacité du TRF à maintenir son taux d’activité opérationnelle 
(actuellement estimé à 2,3 attaques/mois). 
Une réduction de 40% de ses capacités via des frappes ciblées pourrait diminuer de 68% la probabilité 
d’escalade majeure d’ici fin 2025. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Rédacteur : Prof. Mathieu Guidère. Réf. Géopolitique prédictive : l’intelligence au service de la prospective. 
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